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Marguerite Yourcenar
Écrivaine française naturalisée américaine



    
    
    
      	
        Née en 1903 à Bruxelles
      

      	
        Décédée en 1987 à Mount Desert (États-Unis)
      

      	
        Quelques-unes de ses œuvres :
        	
            Nouvelles orientales (1938), nouvelles
          
	
            Mémoires d'Hadrien (1951), roman
          
	
            L’Œuvre au noir (1968), roman
          



      

    



    Née en Belgique, Marguerite de Crayencour, mieux connue sous le nom de Marguerite Yourcenar (1903-1987) fut, en 1980, la première femme élue à l’Académie française. Durant la Seconde Guerre mondiale, après avoir beaucoup voyagé, elle part vivre aux États-Unis, sur l’ile de Mount Desert dans le Maine. Elle y enseigne la littérature française, ainsi que l’histoire de l’art, et y demeure jusqu’à la fin de sa vie.

    Pétrie d’humanisme et de culture classique, elle est l’auteure de romans (Mémoires d’Hadrien, 1951 ; L’Œuvre au noir, 1968), d’essais, de recueils de poésie, de nouvelles (Nouvelles orientales, 1938), de pièces de théâtre et de traductions. Son écriture se différencie des grands courants novateurs du XXe siècle par un souci du style classique et de la narration.

  

Mémoires d’Hadrien
La lettre d’un empereur romain à son successeur



    
    
    
      	
        Genre : roman
      

      	
        Édition de référence : Mémoires d’Hadrien, Paris, Gallimard, coll. « Folio », 1974, 384 p.
      

      	
        1re édition : 1951
      

      	
        Thématiques : biographie, mémoire, vie à Rome, politique, empire romain, amour, guerre 
      

    



    Les Mémoires d’Hadrien furent écrits sur plus de 25 ans. Ce roman fut commencé entre 1924 et 1929, repris et abandonné à diverses reprises, et finalement publié en 1951. Il valut à son auteur une réputation mondiale.

    L'œuvre relate les souvenirs de l’empereur romain Hadrien (76-138). Il s’agit donc à la fois d’un roman historique et d’une biographie fictive. Ces mémoires sont en fait constitués d’une longue lettre adressée à un certain Marc qui n’est autre que Marc Aurèle, le futur empereur de Rome. Parvenu à la fin de sa vie, Hadrien narre son ascension jusqu’aux plus hautes sphères de l’Empire. Le livre se compose de six chapitres dont les titres sont en latin et renvoient à des périodes de la vie de l’empereur.

  

RÉSUMÉ



    
    Le roman se présente sous la forme d’une lettre qu’Hadrien (empereur romain, 76-138) écrit à Marc Aurèle (futur empereur romain, 121-180), alors âgé de 17 ans. Il souhaite se livrer à une étude de lui-même et « donne[r] audience à ses souvenirs » (p. 29).

    L'ASCENSION D'UN NOUVEL EMPEREUR



      
      Hadrien est né à Italica, en Espagne, mais ses « premières patries ont été des livres » (p. 43). Orphelin de père à 12 ans, il est appelé à Rome par son tuteur, Acilius Attianus. Il se passionne pour la Grèce où il passe plusieurs années, mais, rapidement, il se sent attiré par le pouvoir et les richesses de Rome. « Je me suis finalement accepté moi-même », dit-il (p. 53). Là, Hadrien acquiert peu à peu une bonne réputation.

      L’empereur Nerva (30-98), qui a adopté Trajan (53-117), succède à Domitien (51-96), qui a été assassiné, tandis qu’Hadrien devient commandant dans les légions danubiennes. Trajan, le cousin d’Hadrien, succède ensuite à Nerva et mène une politique de conquête. Ce dernier témoigne d’abord à Hadrien une certaine antipathie, puis il commence tout de même à l’accepter.

      À 28 ans, Hadrien prend Sabine pour épouse, sur les conseils de Plotine, l’impératrice avec qui il entretient une belle amitié. Il n’aimera jamais sa femme, mais fera preuve d’une versatilité nécessaire pour parvenir à ses fins.

      Après la victoire de Trajan sur les Daces, Hadrien, gouverneur de Pannonie, est envoyé pour combattre les Sarmates. Il met en place une politique d’austérité.

      Trajan, malade, poursuit ses conquêtes en Orient tandis que les différents peuples conquis se retournent contre l’envahisseur romain : l’Empire connait une période de crise. Hadrien, quant à lui, doute de son avenir, mais, quelque temps plus tard, Trajan meurt et Hadrien, qui a 40 ans, est choisi comme héritier. Il rentre à Rome serein, sous les acclamations.

    

    L'ÂGE D'OR



      
      Il entame une politique de négociation et de pacification de son territoire (« Tout passage d’un règne à l’autre entraîne ses opérations de nettoyage », p. 115). Attianus débarrasse le nouvel empereur de ses quelques ennemis déclarés, ce qui ramène le calme à Rome. Ensuite, Hadrien travaille au bonheur et à l’amélioration de la condition humaine (notamment des esclaves et des femmes), et met en place un « intelligent réagencement économique du monde » (p. 131).

      Il sillonne également les routes de l’Empire. Il est « étranger partout », mais aussi « isolé nulle part » (p. 138) grâce à son entourage solide, compétent et fidèle. En Bithynie, il rencontre un jeune garçon nommé Antinoüs dont il tombe amoureux (« Je n’ai été maître absolu qu’une seule fois et d’un seul être », p. 172) et, à Athènes, il fait la connaissance d’Arrien de Nicomédie qui devient rapidement son meilleur ami. Son bonheur est alors complet : il connait un âge d’or.

      Il poursuit son œuvre administrative en Germanie et en Bretagne avec pour mot d’ordre Tellus stabilita, ou le génie de la terre pacifiée. Par ailleurs, il conclut une paix durable avec les Parthes et se plonge dans l’étude des astres. À Rome, il fait entièrement reconstruire le Panthéon et s’inscrit dans la lignée des anciennes gloires romaines tandis qu’on célèbre l’anniversaire de la ville. À 44 ans, il est adoré et déifié.

    

    LA DOULEUR D'HADRIEN



      
      Mais, « peu à peu, la lumière chang[e] » (p. 188) : il reçoit en Grèce plusieurs titres dont celui de « Maitre de Tout » et sa relation avec Antinoüs se dégrade. Après des travaux de construction à Jérusalem, Hadrien est à Alexandrie en compagnie de ses proches. Lucius, son ancien amant, éprouve de l’aversion pour Antinoüs. Ce dernier, préférant mourir plutôt que vieillir, se suicide au bord du Nil. La douleur d’Hadrien est immense et il décide de faire construire la ville d’Antinoé en hommage à son jeune favori. 

      Dès lors, Hadrien s’applique plus fermement à son métier d’empereur. Il organise la ville d’Antinoé et travaille à l’émergence d’une classe moyenne savante en Asie Mineure. Il dote Athènes d’une nouvelle bibliothèque, d’une nouvelle constitution, et poursuit sa formation mystique et intellectuelle. Il s’intéresse également à la secte des chrétiens dont il discute des préceptes avec son ami Arrien. 

      D’autre part, « les affaires juives [vont] de mal en pis » (p. 252). Le désir d’Hadrien est de faire de Jérusalem une ville comme les autres, tolérante vis-à-vis des différentes conceptions divines. La guerre en Judée est inévitable. Après quatre années de conflit contre Simon Bar Kochba, la Judée prend le nom de Palestine et Jérusalem celui d’Ælia Capitolina.

      De retour à Rome, Hadrien reprend gout aux plaisirs de la vie, mais ne se pardonne pas son impuissance face à la mort d’un jeune enfant qui l’aimait.

    

    L'HEURE DU BILAN



      
      À 57 ans, Hadrien rentre au pays triomphant, mais affaibli et malade. L’heure est venue pour lui de désigner son successeur et de préparer sa mort. Le choix est difficile et se porte finalement sur Antonin, homme vertueux et membre du Sénat, qu’il adopte. Hadrien annonce également qu’il souhaite que Marc Aurèle succède à Antonin et que ce dernier l’adopte. À l’heure du bilan, on le vénère. Hadrien est fidèle à lui-même et peut accepter sereinement la mort.

      Sa tâche publique accomplie, Hadrien se retire dans sa villa de Tibur. Son ami Arrien, gouverneur de la Petite Arménie, lui écrit une lettre dans laquelle il raconte avoir trouvé l’ile d’Achille. Il lui dit son admiration pour ce héros et pour son désespoir suite à la mort de Patrocle, son ami intime, qui lui fit perdre le gout de la vie. Hadrien se sent proche d’Achille et essaie à plusieurs reprises de trouver la mort. Voyant l’affliction que cela cause à Antonin, il prend finalement son mal en patience.

      Parvenu au terme de sa vie, vieux et malade, Hadrien se souvient de tous les bonheurs qui lentement l’abandonnent. Il se rappelle de son cheval Borysthène qu’il ne peut plus monter, de la chasse, de la bonne nourriture, de l’amour et du sommeil réparateur. 
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